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inspire de l'architecture cistercienne du XIIe siecle. Le tome III, en cours
de preparation, s'occupera des autres edifices religieux et comportera aussi
une conclusion d'ensemble sur Fhistoire monumentale et artistique de la
ville de Fribourg.

L'illustration abondante et en grande partie inedite du deuxieme volume
habille admirablement un texte exhaustif, oü l'auteur sait habilement animer
tout ce qui, dans un tel inventaire, pourrait paraitre secheresse. Les cinq
monographies que comporte ce tome nous permettent dejä de nous faire
une idee vivante et nuancee de la richesse du patrimoine fribourgeois. Le
developpement de l'art ä Fribourg n'a jamais — ä Fencontre de ce qui s'est
passe ä Neuchätel, par exemple — subi de Solution de continuite. En tous
les siecles, le culte catholique a ete servi par des artistes dignes d'estime,
et parfois admirables. Ce qui frappe le plus ä Fribourg, ä cöte d'une archi-
tecture variee et etonnamment bien «encadree», c'est la vigueur d'une ecole
de sculpture qui se manifeste dejä ä la fin de l'epoque romane pour ne
s'interrompre qu'au XVIIIe siecle.

Mais ce livre ne contient pas seulement le commentaire et Fappareil
documentaire des ceuvres qui ont fait la gloire d'une civilisation grandie aux
confins de deux mondes, comme la cathedrale et ses sculptures, les statues
de Hans Geiler, Celles de Fatelier des Reyff, le retable des freres Spring ä
Peglise des Augustins, les tableaux de Hans Boden, le Christ mort de la
Maigrauge; c'est aussi une etude attentive et judicieuse des formes locales
de l'art dit mineur, plus entachees d'utilitarisme, souvent aussi plus quoti-
diennes, mais qui revelent mieux parfois que les grandes creations les sources
et les ressources d'un peuple. C'est ainsi qu'enfin nous apparait ä sa juste
valeur la maitrise des artisans, des artistes, qui concurent, siecle apres
siecle, suivant les modes et les besoins, les mobiliers liturgique et conventuel,
des stalles et des chaires gothiques aux confessionaux et aux autels baroques,
et que les tresors des eglises, abandonnant le mystere des sacristies, nous
revelent la magnifique exuberance de Forfevrerie fribourgeoise. Nous ne
pouvons que souhaiter ä un ouvrage si essentiel et si consciencieux une suite
tres prochaine.

Geneve Marcel Grandjean

FBANgois Buoheb, Notre-Dame de Bonmont und die ersten Zisterzienserabteien
der Schweiz. Bern, Benteli, 1957, 4°, 280 S.,Abb., Taf. Resumefrancais.
English summary. (Berner Schriften zur Kunst, Bd. 7.)

La consciencieuse etude de M. Bucher comporte deux grandes divisions
d'inegale importance. Le debut, constituant une Sorte d'introduction, ren-
ferme un expose historique, alors que les cinq sixiemes de Fouvrage se trou-
vent consacres au theme principal, l'etude archeologique et stylistique des
monuments. Cette seconde partie de cinq chapitres — les Cisterciens et l'art;
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Fabbaye de Bonmont; Classification et datation; les edifices cisterciens du

groupe de Bourgogne transjurane; conclusion — ne va point sans quelques

redites, car l'auteur ne craint pas d'exposer ses idees sous divers angles,

d'etablir de larges comparaisons et enfin de discuter jusqu'en note une

quantite de points touchant son sujet. C'est dire la richesse de ce travail
fort bien presente, illustre de cartes, plans, coupes, leves isometriques et

photographies qui completent utilement le texte. Des listes d'abbes, d'adminis-

trateurs et de personnalites marquantes, pour Bonmont, enfin des tableaux

comparatifs groupant les edifices cisterciens du XIIe siecle d'apres leurs

caracteristiques essentielles rendront dütiles Services. A notre sens, il

manque un repertoire des noms cites dans le texte. Page 23, la carte devrait

mieux dessiner le contour des dioceses qui ne se distingue pas de celui des

decanats1.
Le titre rend bien compte du contenu de Fouvrage, car l'auteur a su

placer Bonmont dans un large contexte historique, donnant toute son im-

portance ä Farchitecture religieuse introduite par le dynamique Bernard

de Clairvaux, et surveillee par les decisions du chapitre general de Fordre.

Si la fondation de Bonmont est de 1123, il ne semble pas qu'il y ait eu, en

ce lieu, d'importante activite constructrice avant 1132, annee de l'affiliation
ä Fordre de Citeaux. Saint Bernard dut intervenir personnellement dans la

vie de Fabbaye qui pourrait avoir ete consacree en 1148. Une perseverante

politique permit de liberer la nouvelle fondation de toute influence tempo-

relle, pour quelques annees seulement. Des le XVe siecle, des charges materielles

toujours plus ecrasantes nuisent ä la vie de la communaute, si bien

qu'ä la veille de la Reforme, Fabbaye se meurt. Une carte (p. 42) donne un

avant-goüt d'une etude complementaire prevue sur les biens et les proprietes
de la fondation.

Sur le plan de Fhistoire de l'art, M. Bucher replace aussi Bonmont dans

un cadre general, en rappelant l'austerite voulue des Cisterciens, leurs or-

donnances et la volonte de faire de Feglise un «atelier de priere». Apres la

description des edifices, quelques pages sont consacrees au fameux psautier
traditionnellement dit de Bonmont, sans que rien le prouve. La construction

de Feglise a visiblement commence par le chceur, les chapelles du transept

et la base de la tour avant d'atteindre la premiere travee de la nef. Poste-

rieurement aux berceaux transversaux couvrant les bas-cötes, la voüte en

berceau de la grande nef a ete edifiee sans interruption visible. En trois
decennies au plus, vers le milieu du XIIe siecle, la construction etait achevee.

Avec Bonmont, Clairvaux depasse pour la premiere fois les limites de la

Bourgogne en direction de Factuelle Suisse romande, oü Fordre introduit
ses principes de construction caracterises par le plan ä chevet plat et Fele-

vation oü n'apparaissent point de fenetres hautes. Les proportions soignees

et le nombre restreint d'elements de la composition architecturale fönt de

1 Parmi de petites bevues, relevons qu'il faut lire: Galifle (p. 139), Saint-Benigne (p. 168),

royaume d'Arles (pour Arelat, p. 268), et Frise (pour Friesland, p. 265).
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Feglise un exemple caracteristique, bien conserve et meme le premier en
date de ces eglises standardisees et d'un depouillement voulu. Compare ä

Finterieur, fort simple, le portail frappe par sa composition et se trouve,
comme la tour, etranger ä Fideal cistercien. Avec ses blocs bien tailles, il
doit avoir ete plaque apres-coup contre une porte plus simple, precedee
d'un porche. Abstraction faite de Farc brise, on sent une influence antiqui-
sante venue de Provence par la vallee du Rhone, combinee ä une structure
bien attestee en Bourgogne. Comme pour les chapiteaux, un modele parait
s'imposer: le chantier de la cathedrale de Geneve oü Fon aurait pu tailler
le portail de Bonmont avant de le transporter ä son emplacement definitif,
vers la fin du troisieme quart du XIIe siecle. L'analyse des pentures de la

porte, les plus anciennes de Suisse, n'infirme point cette datation.
Sur Montheron et Hautcret, recherches d'archives et examen des lieux

n'ont pu livrer que peu d'elements. Bonmont a influence la construction de

Feglise de Frienisberg, marquee aussi par celle d'Hauterive, elle-meme derivee
de Fontenay (Cote d'Or). Sur le monastere de Frienisberg, mal connu, l'auteur
apporte quelques precisions bienvenues, alors que pour Hauterive il peut
faire la Synthese des etudes parues et constater que cette abbaye se trouve
ä cheval entre les normes imposees par Fordre de Citeaux et les formes
nouvelles.

En conclusion, nous avons lä une bonne etude, trop touffue dans sa forme,
mais documentee et largement enrichie par toutes les comparaisons faites.
Elle attire ä bon droit Fattention sur une vraie «province» cistercienne.

Neuchätel Jean Courvoisier

Eugen Gbubeb, Die Jahrzeitbücher von St. Michael in Zug. Verlag des

Zuger Vereins für Heimatgeschichte, Zug 1957. Separatabzug aus

dem Geschichtsfreund, Band 105—110. Register von Ebnst Zumbach.
403 S.

Viele sind es, die Darstellungen schreiben, wenige bloß, die sich der
undankbaren und mühsamen Aufgabe unterziehen, Quellen zu edieren.

Von den letzteren verlangt man unbedingte Zuverlässigkeit und Genauigkeit

und die besondere Eigenschaft, daß sie den Wünschen eines jeden
Benutzers Rechnung tragen. Man kreidet ihnen so gerne an, was man bei
den ersteren als Versehen gerne nachsieht.

Gruber bietet dem Innerschweizer Forscher ohne Zweifel eine bedeutende

Quelle und reiche Fundgrube. Die Einleitung enthält eine recht willkommene
und lesenswerte Geschichte der alten Zuger Pfarrkirche St. Michael und eine

Beschreibung der vier edierten Jahrzeitbücher, deren ältestes noch im
14. Jahrhundert verfaßt worden ist. Das jüngste reicht bis ins 17. Jahrhundert
herein. Es bedeutete sicher ein schwieriges Problem, diese vier Jahrzeitbücher

ineinander zu verarbeiten, und dies um so mehr, als der enormen
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